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sr.aN.-..-I parait par des nouvelles de Bnyonre du

Octdbxè,' cjuedeux coldnies (le rêfugies espagöôlâ n en,

trés en Espagne, la peière et' la plus .considéable sous

Nin, et la .secondé, s6us Val lez. Ce d r fu, dit on

attaqué par six ùille hommes de troupes réglées, et repoussé

jusqu'en' France, où ses soldats furent déSrmes.- Iapres
des ioivelles-dii 30, de la mêne viii?, Mma mat aussi te

attaqué par des-forces supérieures, disfait, et lôbige de se ré-

fuigiér dans les montagnes avec quelques cavaiers.

)'uñ ifutre côté, on disait, d'aprÏs des lettres reçues a Lon;.

dres, lé 20, qùe l'étendard de la liéï·té avait été arboré a Ca-

dix, au Ferrol. et à la, Corogne, etque Dor Miguel :avait

dorîé l'crdi-e de faire marcher des troupes au secours des,.'

royvalistes espaginols. . '

-0GLrrar. e parlement s'est assemblé le 2 Oçtobre,
mni le roi n'a prononcé su harangueque le 2 ovembre.-

Nuus en extrayons-les passges sivants:
" Depuis la dissolution dIu derier parlement, des évene-

mnIL du plus haut intérêt ont C lieu surie iýoninient de l'Eu-

rolpe.
La branche ainee de la maison de Bourbon a ces4éd-ré-

gner c n Fratce, et le duc d'Orléans a été appellé au trôn:e
soùs e titre de Roi des Franîçais.

Ayani reçu du nouveau souverain des assurances, de son

ardilî-t désir dIentretenir les relations les plus amicales, et de

maintenir intacts les engageinens faits avec ce pays, je·n'i îas

hésité â continuer les relations diplomatiques et bamitié qui
existaient avec le précéleiit gouveiiiemient.

J'ai vu avec un profond regret l'état dés affaires dans les

Pays-3:s. Je uéplore que l'adnstration eclairée du roi

Gillau me ieilit pas -êté capable de préserver les étais ce la.
révolte ; et que sa sage résofution de soumcttre les voux et les

1 aintes de ses sui.jets . la délibération dm'îe session .péciale.

de_ tt é2éius, n'ait pas produit des résultats sattilaisants.
.Je ferai mes cli'0rta, de concert avec mes alliées, pour ré

tablir la ti-fanuillité, plur tous les moyens qui sont compaitibleq

avcc le bon état du gouvernement des Pays-Ba;s et la suieté

des autres gouveri'niemens. r

" Des symptômes de tumulte et de désordre ont-'donne de

Piequiéte en diverses parties de l'Europe, nuls les assu-
rances que jc dontinue de recevoir dies dispositions amiculs

dea cours étrmigèrs,'me donnent un juste sujet d'espêerer-que-

mes peuples cotntiuercnt ô jouir.des avantages de la par.
'î Pénétré eni tout teins de la nécessité de prCserver intacts,

les'-egemedi~qi' bnt'été faits au nom de la nationje uiu


